Visite Agrophot au Parlementarium du 30/11/24
Rendez-vous pris à la gare de Gembloux, on se retrouve prêt pour le départ vers Bruxelles-Luxembourg. Observant l’arrivée des trains telle une vigie,Thérèse attend sur la passerelle. L’heure de départ est respectée,  cependant un premier arrêt à Ottignies s’éternise. Des infos inaudibles sont communiquées mais les ondes hertziennes reçues sur nos chers smartphones nous apprennent que suite a un problème de signalisation, un retard de 10 minutes est à prendre en compte. Prendre le train c’est déjà un goût de voyage avait rappelé Jean. Les minutes SNCB n’étant pas les mêmes que celles des voyageurs, nous devons bien vite prendre contact avec le Parlementarium pour signaler notre très probable retard car un créneau horaire précis était réservé pour notre visite. 

C’est donc un peu en retard que débute notre visite par un contrôle et passage au détecteur. Ce dernier ne détectant pas les mensonges, nous passons sans trop d’encombres pour nous rendre au vestiaire. Un coffre fourre tout nous est réservé et un audiophone distribué. La visite peut commencer. Un ensemble de maquettes plans nous présentent les différents sites de travail du parlement : Bruxelles, Luxembourg et Strasbourg. Ensuite, un couloir de photos et commentaires audio retrace tout l’historique de l’idée européenne et des adhésions successives jusqu’à nos jours.  

Une salle grand format est dédiée au parlement européen, à ses représentants et membres dont nous devons nous convaincre qu’ils nous représentent. Parcourir l’ensemble de l’exposition est particulièrement chronophage et l’abondance d’information lourde à digérer.

Poussé vers la sortie par l’heure et la fatigue nous décidons de nous déplacer vers la Grand-Place et ses illuminations. Nous reprenons nos bagages auprès d’un employé sympa mais très critique sur son sort et ne tardons pas à trouver à l’extérieur un bistro accueillant pour y prendre le verre de l’amitié. Ensuite, le groupe restant se dirige vers le centre ville, guidé par Jacques et J-Claude qui reconnaissent le terrain et les bâtiments où ils disent avoir travaillé. 

Nous ne tardons pas à voir les lumières attirantes et la foule du centre ville. Un premier arrêt photo permet de prendre une vue d’ensemble. C’est alors qu’il semble que nous ne sommes plus ensemble ! Regard à gauche, à droite, devant et derrière, il nous manque Thérèse qui avait signalé ne pas connaître les lieux. Telle une luciole aveuglée par toutes ces lumières colorées, elle a continué son chemin et se trouve perdue dans la foule. Heureusement, quelques coups de fils vont nous permettre de nous retrouver au complet. 

C’est alors que cela se complique. Le photographe, c’est bien connu, reste toujours bien attaché à son groupe et ne disparaît jamais quand bien même un élément, un détail ou l’envie d’illustrer le thème du mois s’impose à lui. Gourmandises d’hiver,  galerie St-Hubert, bonbons, cuberdons, échalas de chocolats, ... ; tout cela nous amène à scinder notre groupe. Nous aurions pu nous encorder mais la foule étant réellement très dense et en l’absence de corde, nous prenons note de l’heure de départ la plus propice pour notre retour, soit 19h34 gare centrale. 

.... 19h34  le train pour Namur Luxembourg (ville) entre en gare centrale et comme par enchantement le groupe se retrouve montant dans le même wagon pour le voyage de retour. 

L’odyssée commence à cet instant. 

Les secondes passent, les minutes aussi. Le train reste à quai : un autre train plus avant sur la voie nous empêche de poursuivre le voyage et vu qu’un train n’est pas équipé de clignotants permettant le dépassement on annonce un retard. Les annonces se suivent et le retard annoncé devient 20 minutes. Par suite de perturbations sur la ligne le train ne pourra poursuivre le voyage comme prévu ... Une déviation via Leuven est envisagée .... Le train ne pourra démarrer vers Leuven car le conducteur ne connaît pas la route !!! ..... On cherche un conducteur habilité. Jean-Claude ayant l’expérience de la conduite d’un tram est proposé mais il refuse. ... Nous prenons notre mal en patience. .... Bonne nouvelle, un conducteur est trouvé à Bruxelles-midi et se met en route pour nous dépanner .... Le conducteur étant arrivé, l’annonce du trajet signale les prochaines gares d’arrêts : Nord puis Ottignies, le train ne desservira pas les gares de Shuman et Luxembourg. Certains voyageurs, n’étant pas au courant de la géographie ferroviaire, descendent en panique suite à cette annonce.  

Allez on démarre, arrêt à Ottignies, puis Gembloux à 21h30. Jacques s’est demandé pourquoi il n’a pas pris le train depuis 35 ans. Maintenant on sait ! On s’est bien amusé quand même, à la prochaine !
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